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REVUE DE PRESSE 
10 mai 2026 

 

Chers amis du CIL Centre Presqu’île, 

Voici comme chaque semaine la revue de presse du CIL-CPI, dont nous vous rappelons qu’elle ne 
peut être diffusée qu’aux membres à jour de leur cotisation en 2026. 

N’hésitez pas à réagir par mail à celui par lequel vous avez reçu cette revue de presse, nous serons 
heureux de prendre en compte vos avis et suggestions qui pourront orienter nos actions auprès des 
pouvoirs publics. 
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La Tribune – 6 mai 

Édito. Lyon contre sa banlieue ? 
Frédéric Crouzet - 6 mai 2026 

   

Ce fut d’abord un rempart, marquant la limite 
sud de la ville. Puis sa plus large artère, lieu de 
festivités, de processions, d’exécutions 
publiques ou de révoltes, quand les Lyonnais 
affamés tentaient de s’emparer de la Grenette, 
la halle aux grains. 

Cul-de-sac jusqu’au XIXe siècle, la rue s’ouvrit 
vers la Saône en 1857 pour devenir l’un des 
principaux axes de circulation est-ouest de la 
Presqu’île. Et aujourd’hui, cette liaison entre le 
Rhône et la Saône constitue la nouvelle ligne de 
front politique entre la Ville, restée dans le 
giron écologiste, et la Métropole, à présent à 
droite. 

La rue Grenette, symbole de deux visions opposées 
Il n’aura fallu qu’un mois pour assister au déclenchement des hostilités. Après les premières 
rencontres cordiales et républicaines, le maire de Lyon et la nouvelle présidente de la Métropole sortent 
les calibres. Grégory Doucet a dégainé le premier avec une consultation surprise sur l’avenir de la rue 
Grenette, réservée aux transports en commun depuis un an, que Véronique Sarselli souhaite rouvrir 
aux automobilistes d’ici cet été. 

Comment réconcilier ces deux visions de la ville ? Le premier défend un modèle de ville-centre apaisée. 
La seconde souhaite réintroduire de la fluidité en Presqu’île. 

Des obligations électorales de part et d’autre 
Les deux logiques s’entendent. L’écologiste a été élu pour poursuivre ce centre-ville piéton, cette zone 
de tranquillité, pour le respect des habitants, et possède les compétences en matière de cadre de vie. 

La présidente de la Métropole a remporté l’élection pour redonner du pouvoir aux communes 
périphériques, faciliter la traversée de la ville et a, dans sa manche, les transports en commun, la voirie 
et les mobilités. Et elle n’a pas d’autre choix que de tenir sa promesse électorale sur la rue Grenette, 
malgré les difficultés techniques et financières, au risque de perdre de la crédibilité en début de 
mandat. 

Les relations entre Lyon et la Métropole à un point de bascule 
Nous voici donc face à un conflit de légitimité inédit, car depuis 50 ans, la ville et sa métropole étaient 
alignées politiquement. Avec désormais deux collectivités aux objectifs distincts, une nouvelle 
polarisation du débat public apparaît. Elle constitue aussi une inquiétante fracture géographique : la 
ville-centre face à sa périphérie. 

Lire aussi : Ville à gauche, Métropole à droite. Lyon va-t-elle devenir ingouvernable ? 

Les débats et la décision pour la rue Grenette risquent de donner le ton des prochaines années. 
Coopération ou guerre de tranchées ? Compromis ou affrontement ? Il ne faudrait pas que Lyon se 
retrouve, comme autrefois, entourée de remparts pour se défendre contre les volontés de l’extérieur. 
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La Tribune – 7 mai 

À Lyon, des trottinettes plus sûres et plus intelligentes 
Julia Paret - 7 mai 2026 

 Environ 3500 véhicules plus sécurisés sont en cours de déploiement, dont certains peuvent détecter la conduite à 
deux. Dott veut mettre fin à cette pratique dangereuse. 

 
À deux sur une même trottinette, il y a parfois quelques imprudences. © Audrey Quétard 

Alors que la Ville de Lyon encourage de plus en plus les mobilités douces, type vélos ou 
trottinettes, ces dernières années les esprits des Lyonnais sont particulièrement marqués par 
des accidents, parfois mortels, en trottinette. En mémoire, le drame d’Iris (15 ans) et Warren 
(17 ans) en 2022 ou plus récemment, en février 2025, le décès de deux hommes de 19 et 22 ans 
au croisement des avenues Lacassagne et Félix Faure. 

Afin de sécuriser les déplacements en trottinettes, l’opérateur Dott annonce ainsi le 
déploiement d’une nouvelle flotte de 3500 trottinettes dans le Grand Lyon pour un montant de 
trois millions d’euros. 

Un tiers de la flotte de trottinettes en phase de test 
Ces nouvelles trottinettes en libre-service, déployées depuis le week-end de Pâques, 
bénéficient d’une capacité de batterie multipliée par deux. Mais aussi d’une sécurité et d’une 
stabilité accrue grâce à un plateau plus large, de plus grandes roues, une double béquille, des 
clignotants et un support de téléphone plus sécurisé. 

https://tribunedelyon.fr/auteur/juliaparet/
https://tribunedelyon.fr/societe/mort-diris-warren-deux-mamans-ecrivent-gregory-doucet-lancent-petition/
https://tribunedelyon.fr/societe/mort-diris-warren-deux-mamans-ecrivent-gregory-doucet-lancent-petition/


Quelques anciennes trottinettes sont encore disponibles mais d’ici la fin de semaine le Grand 
Lyon ne devrait être équipé que de ces nouveaux modèles plus sécurisé assure Maggy 
Gerbeaux, directrice des Affaires publiques de l’opérateur. 

LIRE AUSSI : « Je me sens vraiment en insécurité » : À Lyon, les utilisateurs de trottinettes électriques 
témoignent 

Autre grande nouveauté, 1000 trottinettes, soit près d’un tiers de la flotte, sont en phase de 
test pour empêcher que les utilisateurs puissent monter à deux sur le véhicule. « Un détecteur 
permet d’identifier la conduite à deux pour avoir des données statistiques, faire ralentir la trottinette 
et envoyer un message au conducteur pour l’inciter à débloquer une autre trottinette pour le 
passager. À terme, le démarrage sera impossible lorsqu’il y a deux passagers », précise-t-elle. 

Le défi persistant du port du casque 
Si la technologie vise à s’attaquer au nombre de passagers pour garantir la sécurité, elle bute 
encore sur une solution pourtant évidente, le port du casque. « Il y a déjà eu plusieurs 
expérimentations dans différents pays mais c’est très compliqué en tant qu’opérateur. Des casques 
étaient disponibles dans des boîtes sécurisées à déverrouillées, ce qui a un coût très élevé, mais les 
gens ne l’utilisent pas car ce n’est pas obligatoire et il y avait énormément de vols. Résultat, au bout 
d’un mois il n’y avait plus aucun casque disponible », relate Maggy Gerbeaux. 

Faute de pouvoir l’imposer techniquement, les opérateurs privilégient donc l’incitation avec 
des campagnes de prévention et des récompenses ponctuelles, comme un trajet gratuit contre 
un selfie casqué. 

Sécurité et régulation : la Ville de Lyon maintient la pression 
En mars 2023, la Ville et la Métropole de Lyon ont renouvellé leur confiance à deux opérateurs 
de trottinettes en libre service : Tier et Dott pour quatre ans. En 2024, les deux ont fusionné. « 
Nous n’avons pas sollicité Dott pour qu’ils renouvellent leur flotte en prennant ces mesures de 
sécurité », assure Laurent Bosetti, adjoint au maire en charge des mobilités, « mais le contrat 
avec eux arrive à échéance fin février 2027. Ils anticipent donc probablement le nouvel appel à projet 
qui se déroulera entre septembre et décembre 2026, sachant nous avons des exigences très claires 
concernant la sécurité routière et le stationnement sur l’espace public ». 

LIRE AUSSI : Trottinettes en libre-service à Lyon. La ville décide de garder un opérateur unique 

L’adjoint aux mobilités rencontrera l’opérateur Dott fin mai au sujet de ces nouveaux 
véhicules. Une bilan sera dressé en septembre. « En tant que municipalité écologiste nous avons 
encouragé les modes doux avec des bandes cyclables dans toutes les rues, des contre-sens cyclables, 
des panneaux M12… Nous avons fait exploser la pratique du vélo et de la trottinette donc pour la 
bonne cohabitation il est important que chacun prenne ses responsabilités et cela passe notamment 
par la sanction », assure-t-il. 

Si en 2025 environ 270 contraventions ont été adressées à des usagers de trottinettes, il 
souhaite « des contrôles encore plus importants », tout en notant que dans la majorité des 
infractions au code de la route, il s’agit de trottinettes personnelles et non de celles 
disponibles en libre-service. 
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Le Progrès – 5 mai 

 

  



La Tribune – 4 mai 

Patrimoine. Encrassée, la chapelle de l’Hôtel-Dieu retrouve la lumière 
David Gossart - 4 mai 2026mis à jour le 6 mai 2026 

   

Rénové, le transept nord de la chapelle de l'Hôtel-Dieu se livre désormais aux yeux du public. Une souscription est 
ouverte pour réhabiliter le reste du bâtiment. 

 
Le transept nord de la chapelle de l'Hôtel Dieu, désormais restauré. © David Gossart 

Le transept nord de la chapelle achevée en 1655, rare exemple du baroque à Lyon, tenait 
beaucoup ces dernières années du conduit de cheminée encrassé. 

« On ne voyait pas de détail, pas de tableau. Il y avait une parfaite harmonie dans la crasse. On ne 
savait pas si c’était de la toile, de la peinture, de la pierre, du stuc, du bois… », image efficacement 
Didier Repellin, architecte en chef des monuments historiques. La faute au chauffage 
permanent nécessaire aux malades que recevait la chapelle et ce transept, à l’époque où il 
communiquait avec l’Hôtel-Dieu. 

Alors après avoir, au fil de 17 années, restauré différentes chapelles, vitraux, sculptures, la 
façade et les clochers pour un total de plus de 4 millions d’euros, les Hospices civils de Lyon 
(HCL), propriétaires de la chapelle, ont lancé le rafraîchissement du transept nord. 

Il a été inauguré ce lundi 4 mai. « La chaleur avait caramélisé la crasse », reprend Didier Repellin. 
Il a fallu de nombreux essais et le travail de Pierre Dutreuil pour révéler des détails 
architecturaux sous la saleté. 

https://tribunedelyon.fr/auteur/david-gossart-2/


Plus de 270 000 euros de travaux 

© 
David Gossart 

Cette tranche de travaux a coûté 271 000 euros, financés par la Direction régionale des affaires 
culturelles (Drac) pour 108 000 euros et par la Fondation du Patrimoine et ses donateurs pour 
113 000 euros. 

Cette inauguration est concomitante avec le lancement d’une nouvelle souscription pour 
rénover les deux dernières chapelles latérales, celles de la Charité et des Reliques, dans le 
même état d’encrassement que le transept nord. 



Un reliquaire unique en Europe 

© 
David Gossart 

La chapelle de la Charité est en besoin urgent de fonds car les marchés ont déjà été passés pour 
une rénovation à 309 000 euros. La Ville de Lyon abonde à hauteur de 50 000 euros, reste 
107 000 euros à dénicher pour cette chapelle, anciennement appelée chapelle d’accès, mais 
rebaptisée de la Charité en référence à l’hôpital tout proche du même nom, fondé en 1617 et 
démoli en 1934. 

La chapelle des Reliques, dont les travaux sont espérés pour 2027, abrite, elle, le retable 
reliquaire offert par le cardinal de Bonald en 1849, qui abrite 651 reliques de saints. Fait de 
bois, métal, cire, papier et textiles, son état sanitaire est considéré comme préoccupant. La 
restauration de l’objet unique en Europe est estimée à 450 000 euros, dont 220 000 pour le 
reliquaire lui-même. 
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Actu Lyon – 4 mai 

Lyon : un nouvel espace restaure  a  
l’Ho tel-Dieu 
Rédigé par Léo Mourgeon 

 

Le transept nord de la chapelle a fait peau neuve (crédit : HCL). 

La restauration du transept nord de la chapelle de l’Hôtel-Dieu, inaugurée ce lundi, 
marque une nouvelle étape visible dans le long processus de restauration de l’ancien 
hôpital. 

ON REMBOBINE 

• Construite au XVIIᵉ siècle au cœur de l’Ho tel-Dieu, la chapelle fait partie des rares édifices 
baroques lyonnais. Longtemps utilise e pour accompagner la vie hospitalie re, elle tombe 
progressivement dans l’oubli au XXᵉ siècle. 

• Il faut attendre les années 2000 pour qu’un vaste projet de restauration soit lance  par 
les Hospices civils de Lyon, proprie taires des murs, en paralle le de la re habilitation 
globale de l’ancien ho pital. Les premiers travaux de butent en 2012 gra ce a  un financement 
me lant fonds publics et mécénat privé. 

• Depuis, le chantier avance par phases : 6 chapelles latérales, les façades, les clochers et 
le transept sud ont de ja  e te  restaure s. Au total, l’ope ration repre sente un investissement 
estime  a  pre s de 8 M€. 

https://teamhcl.chu-lyon.fr/la-chapelle-de-lhotel-dieu


CE QUI SE PASSE 

• Ce lundi marque l’inauguration du transept nord, une partie transversale de la chapelle 
qui lui donne sa forme de croix, vue du ciel. Il s’agit d’un espace central dans la circulation 
du ba timent, mais aussi dans sa lecture architecturale. 

• Sa restauration a permis de reprendre les décors et les sculptures, mais aussi de recre er 
des e le ments disparus comme certaines boiseries et les lustres, gra ce au travail de 
plusieurs dizaines de maîtres artisans. 

• L’inauguration officielle est programme e pour 14h cet apre s-midi. Au-dela  du geste 
patrimonial, cette e tape rend plus lisible l’ensemble de la chapelle pour les visiteurs. 

 

ET APRES ? 

• Le chantier est loin d’e tre termine . Plusieurs espaces restent a  restaurer, dont la nef, 
le chœur, l’orgue et certaines chapelles late rales. Pour poursuivre, les HCL relancent 
une souscription publique avec la Fondation du patrimoine. 

• L’objectif, comme lors des pre ce dentes phases, est de re unir plusieurs centaines de 
milliers d’euros supple mentaires, en comple ment des financements publics. La strate gie 
repose sur un mix entre dons de particuliers, mécénat d’entreprises et soutien des 
institutions. 

• En paralle le, la chapelle continuera d’accueillir des événements culturels et religieux. 
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Lyon Capitale – 9 mai 

En images, immersion dans les coulisses de l'Opéra de Lyon 
•  9 mai 2026 À 13:48 - Mis à jour À 14:44 par LC 

Ce samedi 9 mai, l'Opéra de 
Lyon ouvre ses coulisses au 
grand public et propose aux 
petits et aux grands un 
parcours immersif et 
rencontres avec ses différents 
métiers. 

Lire aussi : On a visité pour vous les 
coulisses de l'opéra national de Lyon 
Créé en 2007, cet événement a 
déjà touché plus d'un million et 
demi de personnes et auquel 
participent de nombreux 
opéras de France, de l'Opéra 
de Paris au Capitole de 
Toulouse en passant par 
l'Opéra national de Bordeaux. 
L'occasion de découvrir le 

monde de l'opéra dans les moindre détails. 
Chant choral avec le chef de choeur et les enfants de la Maîtrise de l'Opéra de Lyon, jouer du piano 
sous le Péristyle, découverte de la scène et de la fosse d'orchestre avec les musiciens, grande barre 
de danse avec le Ballet, rencontre avec des personnes chargées de la production lyrique, du 
maquillage coiffure, un régisseur de production, la responsable de la bibliothèque musicale et bien 
d’autres encore ou encore découvertes de lieux incontournables et secrets du bâtiment... Il y en a 
pour tous les goûts, et ce jusqu'à 18h. Le programme détaillé est disponible sur le site de l'Opéra. 
 
L'Opéra attire encore 
Ce samedi matin, une scène était également installée place Louis-Pradel dans le 1er arrondissement, 
sur laquelle les danseurs du Ballet de l'Opéra ont offert une démonstration aux très nombreux 
passants, visiblement charmés par l'opération. 
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Lyon Capitale – 9 mai 

 
Denis Verneau : “Être sommelier, c’est apporter la lumière, pas s’illuminer” @ Pierre-Antoine Pluquet 

Denis Verneau, MOF sommelier à Lyon 
•  9 mai 2026 À 13:00 par Guillaume Lamy 

Ils sont quatre Meilleurs Ouvriers de France sommellerie dans le Rhône, le 
double à l’échelon Auvergne-Rhône-Alpes. Denis Verneau, qui officie 
chez La Mère Brazier (deux étoiles Michelin) depuis dix-huit ans, est l’un 
d’entre eux. 
Un nez digne de celui d’un parfumeur et une mémoire d’éléphant : deux qualités essentielles 
à un sommelier. Et pas n’importe lequel. Denis Verneau, 56 ans, est Meilleur Ouvrier de 
France et l’un des sommeliers les plus en vue de Lyon. Il nous reçoit, un matin de semaine, 
sans son costume ni son col tricolore. Ni sa grappe en or des maîtres sommeliers et  son 
insigne des Meilleurs Ouvriers de France. Casual. Jean, baskets, sweat-shirt bleu marine 
portant l’inscription “L’INTRÉPIDE”. Un qualificatif qui lui va à merveille tant rien ne semble 
pouvoir l’ébranler. 

Denis Verneau a rapidement su qu’il voulait être sommelier. Natif de Parçay-Meslay, à 
quelques encablures de Tours, au cœur du vignoble de Vouvray, il a été bercé par les vins 
ligériens. Pas vraiment à l’aise dans le système scolaire, il s’oriente rapidement vers les 
métiers de la restauration, avec l’idée de travailler dans la mixologie. Il a 16 ans quand il 
entre dans une maison où officie un jeune sommelier Thierry Nérisson. “Ce fut ma première 
grande rencontre.” De seulement quatre ans son aîné, ce dernier le prend sous son aile et va 
le former au métier. Denis Verneau a beau être né dans les vignobles, personne chez lui n’est 
du métier. Il commence alors par faire les vendanges, goûter le jus de raisin. La complexité 
du vin, les encépagements, la diversité des climats et des terroirs, tout le passionne. “En six 
mois, je savais que je ferais sommellerie.” Il passe un CAP service. “Les débuts du début.” 
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Le Progrès – 10 mai (place Gailleton) 

 


